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Le Chemin de l’Amour 
Le Chemin de l’Amour, ou 4 Vérités Révolutionnaires pour Transformer nos Relations 

Aimer de manière constante, désintéressée et 
inébranlable est sans doute le plus grand défi de notre 
condition humaine.  

Nous luttons tous avec la fragilité de nos sentiments : 
face à l’offense, à la trahison ou simplement à l’usure 
du temps, notre réservoir d’affection finit souvent par 
s’assécher.  

Mais et si notre difficulté à aimer ne venait pas d’un 
manque de volonté, mais d’une erreur de source ? 

Qu’est-ce que le « véritable amour » et comment s’y 
enraciner durablement ?  

Le Reflet du Divin : Un Amour qui nous Précède 

Tout commence bien avant nous. Le chemin de l’amour ne prend pas racine dans nos efforts humains, mais dans 
l'éternité du lien qui unit Dieu le Père à Jésus, Son Fils. Le texte de Jean 15:9 s'ouvre sur cette fondation : « Comme 
le Père m’a aimé... ». 

Au Baptême de Jésus comme à la Transfiguration, la voix de Dieu déchire les cieux pour proclamer Son affection et 
Son plaisir. 

« Celui-ci est mon fils bien-aimé en qui j'ai mis toute mon affection. » — Matthieu 3:17 

Mais l’essence de cet amour réside dans le mécanisme du partage et de l’unité. Jésus ne vivait pas de manière isolée 
; Il agissait dans une dépendance totale vis-à-vis du Père. Comme nous le précise Jean 5:20 : « Car le Père aime le 
Fils, et lui montre tout ce qu’il fait ». Cet amour est une transmission, un enseignement permanent et une unité 
parfaite. Jésus ne faisait rien de Lui-même, illustrant que le véritable amour se vit d'abord dans une relation de 
confiance et de réception. 

L’Impact : Un Amour Infaillible et Indépendant de nos Mérites 

La deuxième étape de ce chemin est la déclaration vertigineuse de Jésus : « Je vous ai aussi aimés ». Le pivot 
révolutionnaire ici réside dans le mot « comme ». Il signifie une identité de nature : Jésus nous aime avec la même 
intensité, la même pureté et la même fidélité que celles qu'Il reçoit du Père. 

C’est ici que l’amour divin heurte frontalement notre logique humaine. Nous aimons généralement ce qui est « 
aimable », ce qui nous flatte ou ce qui nous est utile. Or, l'amour de Jésus est inconditionnel. Il ne dépend ni de nos 
mérites, ni de notre caractère. 

• Une preuve historique : « Mais Dieu prouve son amour envers nous en ce que lorsque nous étions pécheurs, 
Christ est mort pour nous. » — Romains 5:8. 

• Une résilience absolue : Cet amour n’est pas seulement né dans le sacrifice, il survit à toutes les tempêtes. 
Romains 8:35 nous rappelle que ni la tribulation, ni l'angoisse, ni la persécution, ni le péril ne peuvent nous 
séparer de cet amour. 

Cet amour est intact et infaillible. Il n'est pas une réponse à nos actions, mais le jaillissement d'une source qui 
refuse de se tarir, même face à nos manquements les plus profonds. 
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Le Nouveau Standard : L'Inversion des Références 

Le point le plus radical de cet enseignement réside dans la distinction entre deux standards d'amour. Beaucoup de 
croyants s'essoufflent en essayant de suivre l'ancienne mesure, alors que Jésus en a instauré une nouvelle. 

 

1. Le Standard Humain : « Tu aimeras ton prochain comme toi-même » (Marc 12:31). Ici, la référence est 
l'homme. La mesure est l'amour-propre, souvent limité et fluctuant. 

2. Le Standard Divin : « Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés » (Jean 13:34). Ici, la référence 
est Dieu. 

« Je vous donne un commandement nouveau : Aimez-vous les uns les autres ; comme je vous ai aimés, vous aussi, 
aimez-vous les uns les autres. » — Jean 13:34 

Le passage d'une « référence humaine » à une « référence divine » change tout. Ce n'est plus un simple respect 
mutuel, c'est un appel au sacrifice, au pardon total et au support mutuel. C'est le portrait majestueux de l'amour 
décrit dans 1 Corinthiens 13 : 

• Une patience qui ne s'use pas et une bonté active. 

• L'absence totale d'envie, de vantardise ou d'orgueil. 

• Un refus de chercher son propre intérêt ou de soupçonner le mal. 

• La capacité surnaturelle à tout excuser, tout croire, tout espérer et tout supporter. 

La Clé Pratique : Demeurer dans le Flux de l'Esprit 

Comment atteindre ce standard qui nous dépasse ? 

La réponse libératrice est : vous ne pouvez pas le produire par vous-même. La clé est de Demeurer. 

Demeurer, c'est résider dans cet amour, s'y installer et se laisser inonder. Avant de vouloir donner de l'amour, nous 
devons impérativement en recevoir. C'est ici qu'intervient le « moteur » de la vie chrétienne : le Saint-Esprit. L'amour 
n'est pas une performance de la volonté, mais un Fruit de l'Esprit (Galates 5:22). 

Le lien vital entre la source et l'action se trouve dans Romains 5:5 : « L’amour de Dieu est répandu dans nos cœurs 
par le Saint-Esprit qui nous a été donné ». Pour aimer « comme » Jésus, il faut que le Saint-Esprit déverse 
continuellement cet amour en nous. Sans ce remplissage préalable, nos efforts pour aimer les autres ne sont que 
des puits secs essayant de donner de l'eau. 

Conclusion : Quelle est votre Source ? 

Le chemin de l’amour est une invitation à la transformation par la connexion. C’est à cette qualité d’amour unique, 
ce reflet authentique du cœur du Père, que le monde reconnaîtra les véritables disciples. 

La question cruciale n'est plus : « Faites-vous assez d'efforts pour aimer ? », mais plutôt : « Où puisez-vous votre 
capacité d'aimer ? ». Aujourd'hui, essayez-vous de pomper de l'eau dans un puits sec — vous-même — ou êtes-
vous raccordé à la Source éternelle ? 

Puissions-nous apprendre à Demeurer chaque jour dans cette affection divine, afin que nos relations deviennent 
le témoignage vivant d'un amour qui ne périt jamais. 

Pasteur Davy-Steeve AKEWA 

 


